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Ma chère Françoise, -otique d

e sa nature se manifestait Par donné sa chemise à qui l'aurait de.Vous me demandez un mot, quel- de$ conversations et des écrits qni dé. mandée niais aussi, le bien de ses'...ques ligne% pour votre aimable journal. notaient des connaissances variées et amis étaitsou propre bien Un jour,Comment vous îiie intelligence d'élite. Il a même il arrive à Montréal et Winstalle chezrefuser cepetit été, député et orateur de l'Assemblée son ami DeCelleq qui était alors rélac-ve, Législative à Québec, et il s'est ac- teur de la Ninerve, et tenait chambreobole littéraire ? qu, té convenablement des devoim que sur la rue Saitit-jacqumPl, ni n'a pas le positions élevées lui impo aient, Qui n'a pas connu la chambre desympathie po Mais sa natu e de bohème, et son es- DeCelleq? Elle a servi de refuge àla femme de ractère fantasque reprenaient vitele nombre de naufragés, d'amis en délettres qui pour- aussus et le jetaient dans les situations tresse.
suit avec tant de les plus critiques. Cet homme d'es- Donc Faucher s'y était installé.prit avait une manie, la manie des Ayant appris, dans le cours de la jourtalent et d'éner-

grandeurs, la passion des honneurs, née. qu'il y avait bal. le soir, dansva, gie une Snvresitil B*XATZUX DA CIes décorations et un désir insatiable une des principales familles de Mont.honorable pour
de se singulariser, qui lui a fait perdre réal. il voulut s'y faire inviter à toutournalisme canadien ? une partie de sa vie à mystifier ses prix et rétwit.faisque aire? Commentrépondre contemporains 

Mais une fois l'invitation reçue, il
1,41gaaemènt à votre touchant appel ? Oui, il fut un grand mystificateur, songea qu'il n'avait pas l'habit de

songé à détacher de mes
notes et souvenirs, deux mais te plus aimable, le plus charmant soirée absolument requis, et il devintdes my tificâteurs. perplexe. Soudain, en jetant les

ý2 ;pagul l'une sérieuse, ýtriste -Mém, A l'Age de vine ans. il était allé au yeux sur le garde-robe de DeCelles, il
V'autre plus gaie, plus légère, et à vous Mexique, s'éta-t engagé dans l'armée aperçut tout ce qui lui manquait Son
Jàiýser choisir celle 4ui vous qonvien- de Maximilien, y avait conquis les parti fut vite pris, il s'empara de cem'a décidé à'Arai Mais la paresse épaulettes de capitaine. et en avait qu * 11 1 ui fallait, et alla ne promener en'e 'le. choix moi-même et à VOUS rapporté des médailles plus ou moins attendant l'heure du bal.celle qui exigeait de'ma partenvoyer 

auti-eliti1ques. DeCelles avait été invité à cette soi.
inoins de travail : la dernière. Il adorait les inMailleq. et comme il r6e. On peut juger de son désappoin.Cett .e page évoque le somenir d'un entretenait Une cortespoudance avec temtnt, lorsqu'il arriva à sa chambrehbimme dont le nom et les CEUVM sont

Wutes les litdmnc-es du monde, il en pour s'habiller. Il pensa bien queUF4 connus dans le monde des lettres.
obtenait beaucoup. ce qui ne l'empè. Faucher était le coupable, et il en pritkucher de Saint-Mau-
citait pas de n'en fa re fabiriquer au philosophiquement son parti.Aice- 

A trois heures du matin, Faucber
ýý:eK)n de-peutprononcer son nom sans àlais la décoration qu'il affection. arriva et se jeta dans les bras de
éveiller parmi çýux, qui l'ont connu et twit surt4'ut et quliltout un mon4e de souvelum portait si fière- DeCelles endormi, en le remerciant detuent était la rosette de la Légion lui avoir procuré le bonheur d'assister
oycuxi rèjou» t"san es d'Honneur. Ab 1 celWlà, malheur à à une si charmante hoirée.Cýétait un type à part par le brio de quialirait osé y toucher 1 -Mais j'aurais bien aimé moi

gou esprit, par l'originialité de son Personne n'aîmait plus It Fra-ce aussi avoir ce plaisir, dit Decelles,
r1wièîý et les i)éripétiei' dé soli ex ÏS- -que liai. personne n'en parlait avec car j'étais invité...il appartenait à cette catégorie

"'le admiration, une émo ion plus -Bah 1 tu ne te serais pas amu
d, hom=« ètrangesqui semblent orga- sincère 

comme moi, mon cher, et ton habit
nws. pour ne voir daùs là Vit (lue, le meau français entrait sur toi n'auraiit pas produit le mêmeeý 14 é ue éc ùxý se dans le ix)rt de QuéW, il était le pre- effet... Regarde-moi donc... n'est-ce

ÎLU d'
1ý Féjioulî,ýÉàMUW leurs conýemer1unsk mier à le saluer à le visiter, à faire la pas qu'il me va commie un gant...ýr1ýnuscommep0rh r ,.par acci. onnaissance du ca, itaine et des offi- DeCelles regarda et aperçut dansdC,ýtJ 4à#i,.it4 monde. abserbe par le cieuqui l'aimaient du premier coup les manches de son habit, près desà cause (le son ebPrit si français et de épaules, deux trous béants.dépayséset seveugent, son cSur -,i géuéreux. Il boinit»lliit -Ouiregarde à ton tour dans quelle è;t 4'nalu', V rgU*,nt,ý à liord du vaiss-, au et ou aurait bien. état tu me rapportes mon habit..

1efi,ýW Pol; t de t8t cm « il en étpit 14 capitaine à la, Tiens, laisse-moi dormir et couche-2iiitiàre dont il ne emportait envers toi toi-même."4pouttant 
ýieimx à> loi -,Ywtéurs.

Il offrait à diner à tous ceux qu'Ilbeum,, le rien à lui, il eut mkatien qu'il rencontrait et mettat Sap


